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M. François JOUGLAS, aujourd'hui 
parlera du Vieux Six-Fours 

« La vle à Six-Fours aux XVII e te for t in tére ssan te caus erie fait e 
et XVIIIe siècles », te l est le su- par un enfa nt du pays, avec 
jet, propr e à émou voir le cœur amour et savoir . 
des gens de chez nou s, de ceux A ce propos nou s rappe lons 
qui s'in té ressent au passé de no- que M . Fr ançois J oug las est l'a u
t re pays qui sera t rait é ce teur d 't1•.1e excellente brochure, 
mercr edi 12 févri er , à 18 h 15, sérieusement docum entée et tr ès 
dans la sa lle des comm issions de attraya nte, sur le vieux Six-
1 'hôtel de ville, par M. Fr ançois Fou rs et ses monu ments , dispa
Jou glas, de Six-Fours, ingéni eur ru s ou encore pr ésents. 
en retrait e de la S .N.C.F . En trée libre et grat u it e, salle 

M. Jou glas est un descend ant ch auffée. Bienvenue à tou ,s. 3e 
de 1:un e des plus vieilles fa.mil- étage de l'h ôtel de ville. 
les du tt!rrO'ir, fa mill e qui a 'don- îr:aaa.===== --- == :.: :...._ ;;;::;=J 
né son nom à un qua r tier de Six-
Four s, des no ta bili tés , don t des 
magist rats muni cipaux à La Sey- , 
ne, des cons truc teu rs n ava ls, etc I 
et , aussi, le nom de Jo ug las à 
un e artère de not re ville, devenu e 1 
plu s tar d ru e Ton nellerie, rue de 
!'H ôte l-de-Ville, en par tie disp a-
ru e auJourd 'hu i. , 

Le conJérencier évoquera c_e 
que fut I existe nce de l'a ncien fief 
prestigie ux des abbés dé St-Vic
tor au cou rs des 17e et 18e siè
cles , avant que les tem ps moder 
nes aient amené la ' décadence et l 
l' abandon du h aut-lieu de Si\11:- , 
Fou rs . 1 

Cela, grâce à de laborieuses re - 1 

ch erches fa ites dans les vieil1es 
arc hi ves. grâce à son érudi tion 
pe rsonnelle et à ses conn aissan - 1 

ces du sol des ancêtres. 
Ainsi , asslst era-t-on à un e sor

te de résurre ction de •la vie vé
cue , il y a quelque trois et deux , 
ce.1ts ans par un e courageuse po
pu latio n , à l' évocatio n de ses mé
tiers, de ses problèmes, de ses 
lu ttes et de ses espo irs; de ses ' 
joies, du rôle parfois in gra t de 
ses administr ate urs désireux de j 
mainte nir le prestige de l'a ntique 
métr apol e. 

Nous penson s que les auditeurs 
seront nombreux à assister à cet- . 




